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Guy Slabbinck 
a commencé à 
peindre à l’âge de 
15 ans. Quelques 

années plus tard, lorsqu’il 
dut choisir quelle direction 
donner à ses études, 
d’une part, la peinture lui 
semblait un choix trop 
évident et, d’autre part, il 
ne voyait aucune possibilité 
d’en vivre. C’est ainsi qu’il 
opta pour des études de 
graphisme, même s’il est 
passé durant son cursus 
de l’option ‘’publicité’’ à 
celle de ‘’l’illustration’’, 
qui se rapproche le plus 
de la peinture. Il explique : 
« Etant donné que je suis 
autodidacte, je n’ai peut-
être pas appris les bases, 
mais cela m’a permis de 
développer pleinement ma 
propre identité d’artiste 
peintre, sans que personne 
ne soit constamment à sur-
veiller mes faits et gestes. 
Chaque jour, je me réveille 
empli du désir de peindre. 
Des images apparaissent 
constamment dans ma tête, 
que je souhaite à tout prix 
coucher sur la toile. » L’une 
des méthodes que Guy 
Slabbinck a utilisées afin 
de s’initier à la peinture 
est l’étude des maîtres 
anciens : « Pierre Paul 
Rubens est pour moi le roi 
des peintres. Qu’il peigne 
des pièces d’or, de l’eau ou 
des femmes, ses œuvres 
sont un plaisir à admirer. On 
a l’impression de pouvoir y 
vivre. Mais Goya, Vélasquez 
et Eugène Delacroix me fas-
cinent aussi énormément, 

surtout depuis que j’appré-
hende plus la peinture d’un 
point de vue technique et 
que je tente de comprendre 
comment ils arrivent, tout 
comme dans un film, à faire 
errer notre œil sur leurs 
œuvres, chose que je tente 
moi-même de réaliser. Mon 
désir est, tout d’abord, 

que mes œuvres plaisent 
au premier coup d’œil, 
mais également qu’elles 
révèlent constamment de 
nouveaux détails. » A cet 
effet, Guy Slabbinck s’ins-
pire beaucoup des œuvres 
des maîtres anciens, mais 
également de l’actualité : 
« Un voyage à Venise l’été 

dernier m’a inspiré L’ange 
du foyer (2019), où l’on 
peut apercevoir Peggy 
Guggenheim accompagnée 
de l’un de ses chiens et où 
on retrouve également une 
référence à Max Ernst. Dans 
The Isis Beamer (2019), 
j’associe un personnage 
de Léonard de Vinci avec 
ma propre fille, et dans Le 
Mariage (2019), on retrouve 
un couple dans un aquarium 
occupé à se noyer dans le 
mariage. A travers cette 
approche de l’image, mon 
travail s’apparente forte-
ment au dessin, bien que 
j’attache de plus en plus 
d’importance aux principes 
picturaux tels que la lumi-
nosité et la composition. A 
côtés des maîtres anciens, 
j’admire également des 
artistes contemporains 
comme Jan Van Imschoot, 
qui a renoué avec la pein-
ture figurative, mais aussi 
Daniel Richter pour son 
audace et Neo Rauch pour 
son imagination débridée. 
L’unicité de l’artiste est 
un mythe. Surtout dans 
cette période régie par les 
réseaux sociaux et au sein 
desquels toutes les images 
se ressemblent de plus en 
plus. C’est pourquoi j’ai 
supprimé mon compte Ins-
tagram. On y voit tellement 
d’images que, à un certain 
moment, on ne distingue 
plus rien, alors que votre 
propre travail se construit 
de lui-même dans l’atelier. Il 
est donc à la fois non ache-
vé et déjà dépassé. Dans le 
même temps, la masse de 

« Je ne vois pas pourquoi on ne serait pas 
un artiste sérieux si on n’est pas représenté 

par une galerie. »
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Dans cette chronique, COLLECT s’intéresse à la place des jeunes artistes dans le monde contemporain. Pourquoi réalisent-ils 
leurs oeuvres ? D’où leur vient leur inspiration ? Comment envisagent-ils leur place dans le monde de l’art ? Ce mois-ci, 

la parole est à Guy Slabbinck (1979).
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ce flux d’images contraste 
fortement avec le caractère 
unique de la peinture. C’est 
pourquoi, en préparant une 
exposition, j’essaye surtout, 
durant un an et demi à deux 
ans, de continuer à refléter 
ma propre intuition dans 
mon travail et de ne pas 
trop me préoccuper d’autre 
chose.                

Invendable
Ce n’est pas uniquement 
en ancrant fermement son 
travail dans l’histoire de 
l’art, mais également en se 
lançant à la recherche de ce 
qui détermine précisément 
la magie ou la valeur d’une 
œuvre que Guy Slabbinck a 
élevé la peinture en tant que 
sujet principal de son travail. 
Il a aussi, en compagnie du 
réalisateur israélien Amir 
Yatziv, réalisé un film sur 
le vol de la peinture la plus 
populaire de Pologne, La 
Plage de Pourville (1882) de 
Claude Monet. « A cet effet, 

nous avons, entre autres, 
interviewé le voleur qui, à 
vrai dire, avait commis les 
faits par amour. En outre, 
l’installation comprenait 
une réplique que j’avais 
réalisée et qui était gardée 
par un agent de sécurité. 
Pour cette raison, les gens 
en Pologne faisaient la file 
afin de prendre une photo 
de cette réplique alors qu’ils 
ont à peine porté attention 
aux autres œuvres que j’y 
présentais. Cela me fascine 
de comprendre pourquoi 
une œuvre peut atteindre 
une telle aura et donc une 
certaine valeur. » Cet intérêt 
se traduit également dans sa 
propre position par rapport 
au marché de l’art : « Je sais 
comment je pourrais réaliser 
des œuvres décoratives à 
accrocher dans un salon 
et qui donc se vendraient 
rapidement, mais cela ne 
m’intéresse pas. On ne peut 
pas transformer l’art en pro-
duit banal. Je souhaite pré-

server ma liberté artistique 
et continuer à rechercher 
les limites de la peinture et 
de ma propre imagination. 
C’est pourquoi j’aime travail-
ler sur de grands formats. 
J’ai l’impression que je peux 
y raconter mon histoire en 
long et en large. On peut, 
pour ainsi dire, y disparaître. 
Il est déjà arrivé qu’un tel 
travail ‘‘invendable’’ ait 
trouvé acquéreur. Sans 
doute un collectionneur 
qui en a perçu l’authenti-
cité. (...) Pour l’instant, je 
gère moi-même la vente de 
mes œuvres. Non pas que 
je ne veuille pas travailler 
avec une galerie, mais plutôt 
parce que je n’ai pas encore 
trouvé celle qui me conve-
nait parfaitement. En outre, 
de cette manière, je peux 
plus facilement déterminer 
mes propres prix et en gar-
der le contrôle, me permet-
tant ainsi de me développer 
lentement. Pour moi, mon 
rôle social en tant qu’artiste 
est plus important que la 
pure valeur commerciale, 
ce qui, peut-être, rend mon 
travail difficile à assimiler. 
Dans le même temps, les 
artistes ont toujours promu 
eux-mêmes leur oeuvre 
durant des siècles, donc je 
ne vois pas pourquoi on ne 

serait pas un artiste sérieux 
si on n’est pas représenté 
par une galerie. D’ailleurs, 
j’aime savoir chez qui mes 
œuvres se retrouvent. 
Comme le disait Delacroix, 
les peintures sont une sorte 
de miroir de l’âme. Lorsque 
vous contemplez une œuvre, 
vous regardez réellement au 
fond de vous-même. C’est 
pourquoi j’aime m’entretenir 
avec les personnes touchées 
par mon travail. Même si 
elles sont complètement 
différentes de moi, les 
œuvres libèrent souvent des 
sentiments similaires créant 
ainsi un lien émotionnel. Par 
conséquent, il est déjà arrivé 
que j’accepte de vendre une 
œuvre à quelqu’un suite à 
une conversation tenue avec 
cette personne mais que, 
par la suite, j’en garde un 
sentiment tellement négatif 
que je me vois forcé d’annu-
ler la vente. Je parviens 
difficilement à me séparer 
de mes œuvres, étant donné 
qu’elles ont pris racine au 
plus profond de mon être. »             
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« On ne peut pas transformer l’art en 
produit banal »

Isis Beame, 2019, huile sur toile, 187,5 x 200,5. © de l’artiste

Prometheus and the golden eagle, 2019, huile sur toile, 120 x 140 cm. 
© de l’artiste
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